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1. NARBONNE ET LE COMMERCE D'HUILE DE BÉTIQUE. 

À partir de l'époque d'Auguste, déjà, le port de Narbonne était important 
(Strabo IV, 1.6 et 12; Diodorus Siculus, 5.38.5), ici, les produits arrivaient de toute la 
Méditerranée, et aussi, étaient redistribuées les produits régionaux, comme la céramique 
sigillée de la Graufesenque, transportée comme cargaison secondaire aux bateaux 
(Nieto 1986, 112-115 ; Nieto et al., 1989, 204.), ou comme le vin gaulois transporté 
dans des amphores à fond plat (Laubenheimer 1985; Laubenheimer 1990). 

Le port de Narbonne, depuis au fm 1er siècle avant J.-c., et pendant le 1er siècle 
ap. J.-C., était le grand distributeur des marchandises du sud de la France (Gayraud 
1981, 522-541), mais a partir du Ir siècle, il y a une baissé de l'importance du port 
commercial, provoqué par différentes raisons : comme le déclin de la production de la 
poterie sigillée de la Gaule méridionale et de l'exportation de vin de la Tarraconaise, le 
fm de la utilisation du principal port maritime de Narbonne, situé au Port-la-Nautique, 
la plus importance du port d'Arles comme port de distribution des denrées vers les 
marchés intérieurs gauloises, surtout le vin gaulois, et une plus grande utilisation de la 
voie atlantique pour le transport des marchandises contrôlées par l'État pour accéder 
aux frontières de l'Empire. 

Les naviculaires narbonnais avaient un comptoir sur la place des Corporations 
d'Ostie, où sont représentés tous les ports principaux de la Méditerranée, et où sont 
effectués les contrats publics avec l'administration de l'État. 

L'État donnait avantages fiscales pour travailler au service de l'annone, 
(Suetonius, Claud. 18.4 ; Tacitus, Ann. 13.51 ; Digesto 50.6.6.5.3 et 50.6.6.5.8), mais 
ces navicularii ne travaillaient pas en exclusivité pour l'État, et ils utilisaient le 
commerce public pour transporter huile Bétique aux marchés privés gaulois. Cet huile 
avait moins frais de transport, et avait un prix plus compétitif en comparaison avec 
l'huile autochtone (Chic, 1983 ; Carreras, 2000, 268-269). 

2. ARLES ET LE COMMERCE D'HUILE DE BÉTIQUE. 

Arles était l'autre grand port de la Gaule Narbonnaise (Strabo IV, 1.6), situé à la 
tête du delta du Rhône, pour le port fluvial, mais le port maritime était situé dans le 
golfe de Fos (Ausonius, urb. Nob., 10), ici, s'effectuaient les ruptures de charge des 
bateaux maritimes, et les marchandises d'origine divers, étaient déchargées dans de 
petites embarcations fluviales qui pouvaient remonter le Rhône, à travers des Fossae 
Marianae, qu'ils étaient des canaux artificiels construits pendant les campagnes 
militaires de Marius, (105-102 avant J.C.), pour arranger la embouchure de Rhône 
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propice aux échouages sur les bancs de sables des bateaux. (Liou, Marichal, 1978; 
Amar 1986; Liou, Sciallano 1989; lzarra, 1993,54-58; Long 1994). 

Nous trouvons à Arles, une série de naviculari marini Arelatenses (Cil XII, 692 
et 4398), comme L. Secundius Eleuther (CIL XII, 704), et M Frontonius Eupor (CIL 
XII, 982), ces commerçants s'organisaient à travers de collegia ou corpora (CIL XII, 
672 et 718, et CIL XIII, 14165.8), qu'ils étaient entreprises de transport pour avoir plus 
influence devant l'État, pour avoir les contrats publics pour le transport de marchandises 
annonaires (Rougé, 1966, 159-160; Christol, 1971; Chic, 1981; Christol, 1982; Salvo, 
1992, 400-410, lzarra, 1993, 175-176, Christol, Fiches, 1999). Les naviculaires d'Arles, 
avaient aussi un bureau de commerce, au place des Corporations à Ostie, le mosaïque du 
comptoir représente le pont de bateaux d'Arles et les trois embouchures du Rhône. 

Aussi, le port d'Arles était une statio de la Quadragesima Galliarum, taxe 
douanière impériale que representait le 2,5% de la valeur de les merchandises 
transportés aux: marchés privés, mais les denrées destinées à l'année passaient la douane 
en franchise (France, 2001). 

La relation entre l'annona et les commerçants privés est réfléchit en l'inscription 
CIL XII, 672, datée sûrement, au règne de Marc Aurèle avec Commode (176-180 ap. 
J.C.), où les navicularii marini Arelatenses citent Cominius Bonus Agricola comme 
patrono inocentisimo, parce que le personnage travaillait pour l'administration de 
l'annona des provinces de la Narbonnaise et de la Ligurie, destiné à la fourniture de 
l'année (Pflaum, 1978, 107-108, Remesal, 1986, 102-103). 

Le port d'Arles fluviale avait une situation géographique privilégiée, les bateaux 
fluviales partaient de là, remontaient le Rhône jusqu'à Vienne et plus tard à Lyon, 
l'autre grand port fluviale des Gaules, située à la confluence des fleuves Saône et 
Rhône, et, postérieurement, ils utilisaient les différents fleuves, comme la Moselle, la 
Loire, le Seine, le Doubs, le Moselle, le Rhin et le Danube, pour faire arriver les 
marchandises jusqu'au centre des Gaules, ou vers l'armée située au Limes nord 
occidentale de l'Empire. Arles et Fos étaient les ports exportateurs de denrées d'origine 
diverse de la Méditerranée, mais, surtout de le vin de la Gaule méridionale vers les 
marchés intérieurs gauloises, depuis le fin du 1er siècle et pendant tout le Ile siècle (Liou, 
Sciallano, 1989; Long 1994; Baudoux:, 1996). (Fig.l) 

Cette route commerciale fluviale du Rhône était compatible avec une autre, la 
voie atlantique. Les grands bateaux: chargés des denrées de Bétique naviguaient, depuis 
Séville, jusqu'à l'armée située en Germanie ou en Bretagne, sans nécessité d'effectuer 
ruptures de charge, qui ralentissent l'arrivé des marchandises, et sont cause de frais de 
transport supplémentaires, et coûtent en main-d'œuvre. Le voie rhodienne était la route 
annonaire secondaire et était utilisé pour approvisionner d'huile de la Bétique aux: 
marchés privés de leur zone d'influence économique, ou en cas de guerre pour faire 
arriver les victuailles à l'armée située au limes (Remesa186, 79). (Fig.l) 

3. ÉTUDE COMPARATIVE DE TIMBRES SUR AMPHORES DRESSEL 20 TROUVÉES A 
NARBONNE ET ARLES. 

L'analyse de la chronologie des 362 timbres sur amphores Dressel20 trouvées à 
Narbonne, Arles et le port antique de Fos, donne le résultat suivant: 

Nous avons daté avec précision 297 estampilles, les plus représentées sont les 
timbres du 1er siècle jusqu'à époque de Trajan, avec 204 exemplaires (56%), il y a 76 
exemplaires (21 %) du Ile siècle, il y a une baissé accentué, à partir du deuxième partie 



du Ile siècle ap. J.C., et uniquement 17 marques du troisième siècle (5%), et aussi, 65 
timbres sans datation (18%). 

Cette évolution chronologique n'apparaît pas en le nord-est de la Gaule, ni en 
Germanie ni en Bretagne, ou l 'huile de la Bétique arrivait régulièrement au Ile et Ille 
siècle. Il y a des estampilles comme ACIRGIF, LFCCV, LIVNIMELISSI, 
IIIVNIMELISSIETMELISSE, PNN, ou FSCIMIANO, que l'on trouve sur la frontière 
germanique et en Bretagne (Baudoux 1996; Remesal 1997; Carreras, Funari 1998), mais 
sont presque inexistantes en Gaule Narbonnaise. 

Ces données démontrent que l'exportation d'huile de la Bétique était encore 
active, vers d'autres provinces de l'Empire, et vers Rome aussi, pendant le Ille siècle, 
alors que les circuits commerciaux de l'huile vers le sud de la France sont interrompus. 

Cette baisée de consommation d'huile d'importation de Bétique peut avoir été 
causée par différentes raisons, la première, l'importance de la voie atlantique pour 
transporter huile annonaire aux frontières nord occidentales de l'Empire, à partir de les 
guerres germaniques, du deuxième partie du Ile siècle, parce que Marc Aurèle 
réorganisa le transport des victuailles annonaires, à fin d'assure une approvisionnement 
de denrées à une grande armée situé au limes du Rhin et du Danube. 

Le fm de la dynastie des Antonins provoqua des changements politiques et 
économiques, après la victoire défmitive de Septime Sévère (197 ap. J.-c.), devant 
Clodius Albinus à Lyon; le nouvel empereur a effectué une campagne de confiscations 
des biens des partirans d'Albinus, qui étaient majoritairement, espagnols et gauloises. 
Ces propriétés, plus tard, furent mises en vente aux enchères, ou bien, agrandirent le 
patrimoine de l'empereur (RemesalI996; Berni 1998,85-88). 

Sévère et ses successeurs ont introduit une série des changements économiques 
qui ont affecté l'équilibre entre l'État et les commerçants privés (Herodianus, 3.8. SHA, 
Seve 12). Une politique interventionniste et dirigée par l'État, pour le transport de 
marchandises annonaires a freiné le commerce d 'huile de la Bétique, pour les 
intermédiaires et les commerçants privés, qui transportaient l'huile pour la 
consommation privée (RemesalI980; Rodriguez Almeida 1980; 282-287; Salvo 1988; 
Rodriguez Almeida 1989,35-37; Berni 1998,47-53). 

Parmi d'autres raisons de la baise des importations d'huile de Bétique en 
Narbonnaise pendant le IIr ap. J.-C., citons la possible augmentation de la production et 
de la commercialisation de l'huile produite dans la province même (Strabo, IV, 1.5), 
(Laubenheimer 1985,407-408; Leveau et al. 1991 ; Brun 1986, 15-16), ou la possible 
augmentation de l'arrivée d'huile provenant du nord de l'Afrique (Amar, Liou 1984; 
Liou, Scilliano 1989). 

Mais cette crise ne signifie pas la fin des importations de Bétique, parce que les 
témoignages archéologiques démontrent que les amphores d'huile de Bétique sont 
arrivées régulièrement en Narbonne et Arles, villes encore, économiquement actives, 
(Ausonius, urb. Nob., 10 et 19), pendant les siècles Ive et Ve ap. J.-C. (Raynaud 1991; 
Congès et al. 1991; Bonifay et al. 1998; Piton, 1998, 107-115). 

4. CONCLUSIONS 

Les deux ports principaux de la Gaule Narbonnaise, Narbonne et Arles, étaient 
mis dans les mêmes circuits commerciales crées par l'État romaine en l'Haut Empire, 
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pour faire arriver un denrée de première nécessité comme l'huile de Bétique, vers 
centres consommateurs très éloignés des centres producteurs. 

ESTAMPILLE NARBONNE ARLES LECfURE DATATION 
avrèsJ.C. 

MAEMRVS 1 M. AEM(ili) RVS ( ) 70-100 
CANNIRVFINI 1 C. ANNI RVFINI Flaviens-Trajan 
PANRVF 1 P. AN(ni) RVF(ini) Flaviens-Traian 
TA TILIASITICI 4 T. ATIL(i)ASIATICI 70-80 
AGRICOLAE 1 AGRICOLAE Flaviens-Trajan 
LCP 1 1 1. C() P() 15-40 

LQCR 6 ! Q. COR() 40-60 
EXPEDITI 1 EXPEDITI 20-70 
LFO 1 1. F() O() Flaviens-Trajan 
PORLFS 1 PO~tu) LU_FU SU 40-90 
PInLEROTIS 1 PlllLEROTIS Flaviens-Traian 
AIS 2 A lOs() 20-100 
SISEN 1 1 S.IOSEN() Claude-Néron 
PIVLICRISPI 1 P. IVL(i) CRISPI 50-100 
CMARISIL V ANI 1 C. MARI SILVANI Flaviens-Trajan 
POROCODV 3 POR(tu) OÇ() ODV( ) 40-60 
PONTICI 1 PONTICI Flaviens-Traian 
PORPSA 1 POR(tu) PC) S() AC) Flaviens-Traian 
PSAVITI 3 P. S( )AVITI 40-70 
CSEMPPOLYCLI 1 2 C. SEP(ron) POL(vclitis) 40-60 
LSERGISATV 1 1. SERGI SATV( ) 90-110 
STCA 1 S. T() CA() velST() CA() Flaviens-Trajan 
L VTROPlllMI 1 1. V() TROPlllMI Flaviens-Trajan 
LVALVIT 2 1. VAL() VIT() Claude 

TOTAL 27 15 

TABLEAU NUM.l: ESTAMPILLES DATtES AU lr SIÈCLE 

ESTAMPILLE NARBONNE ARLES LECfURE DATATION 
avrèsJ.C. 

PCHO 1 P. CO HO 0( ) vel P. CO HO() 140-160 
CENNHllSPSAE 1 1 C. ENNI InSP<ani) SAENI 100-150 
IIIENNIIVL 1 2 m ENN(iorum) lVL(iorum) 140-160 

IPOFF 1 P(ortu) O. F() F( ) 150-200 
MFR 1 M.F()R{) 140-160 

IQIAS 1 Q. I() A( ) SO 140-160 
CIALB 3 1 C. I(uventi) ALB(ini) 150-200 
cm 2 C.I()BO 150-200 

IQIM 2 Q.I()M() 140-160 
ALFO 1 A. L()FO() 140-160 
LMVE 1 1 L. M() VE() 120-140 
SNR 1 S. NOR() 140-160 
DOMS 3 2 D. ()( ) M( ) SC ) 140-160 

IQPPHRYXI 1 Q. P( ) PHRYXI vel Q. P( ) PRI( ) XI( ) 150-200 
LQS 2 L. Q()S() 150-200 
RVFIPO 1 RVFI .PQ(rto) 150-200 
LSAR 1 L. S() A() ru) velL. S()AR() 140-160 
SAXOFERREO 2 SAXOFERREO 140-160 
PIANS 1 P. T() AO NO B() 140-160 
VIRGIN 1 1 VIRGIN(ensia) 140-160 

TOTAL 21 15 

TABLEAU NUM.2: ESTAMPILLES DATtES AU ne SIÈCLE 

ISTAMPILLE NARBONNE ARLES LECfURE DATATION 
aprèsJ.C. 

ACIRGI 1 ACIRGIF 200-250 



1220-250 
1...~_~_ME_T_~ .l.12_1___~I_o___ FIG(lina) MED(iana)_______ ....1 

TABLEAU NUM.3: ESTAMPILLES DATtES AU me SIÈCLE 

ESTAMPILLE NARBONNE ARLES LECTURE 
TALFM 1 T. ALF( ) M( ) vel T. A( ) L( ) F( ) 

SALS 1 S. AO LO SO 
AEMOPT 1 AEM(ili) OPT(ati) 
PATVIC 1 P. ATV( ) IC( ) 
CCHRESTI 1 C. C( ) H ( ) RESTI( ) 
SCLT 1 S. CO L( )T() 

PClCELI 1 P. C(Iodi) lCELI 
PORTCARMO 1 PORT(u) CARMO 
SEC 1 1 S. E()CO 
LFF 1 1. FOFO 
CIAPR 1 C. 10 AO P() R( ) 

MIVC 1 M. !V() C() vel M( )10 V() CO 
OPLEI 1 Op( ) L( ) E( ) I( ) velOO P( ) L( ) E( ) I( ) 
QM[ ... 1 Q.M() 
MMFPR 1 M. M( ) F( ) PRe ) 
MMR 1 M()M()R( ) 
PMSA 1 P. MO S() A( ) 

PMSB 1 P.MOS()BO 
PLOCAMI 1 PLOCAMI 
MQFF 1 M. Q( ) F( ) F( ) vel M. retl Q. F( ) F( ) 
LRPHCON 1 1. Re ) P( ) H( ) CONf ) 
CSTERPAVLLINI 1 Q. STER( ) PAVLLINI 

TOTAL 13 10 

TABLEAU NUMA: SANS DA TA TION 

TIbère­
Trajal 

Hadrien -
Commode 

Sévère­
Gallat 

Gi3Narbonne 

• Arles 

C Portde Fos 

CTotai 

Fig.2. Évolution chronologique de l'importation de huile de Bétique. 
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